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TASTORALE HEROIQUE 

REPRESENTEE DEVANT SA MAJESTE A TRIANON 

le i j Decembre i6gj 
PAR L'ACADEMIE ROYALE DE MUSIQUE 

Mise en Musique 

Par Monsieur DESTOUCHES 

Sur-Intendant de la Musique du Roy, et Inspecteur general de son Academie 

de Musique. 



A PARIS 
DE L'IMPRIMERIE DE JEAN - BAPTISTE -GHRISTOPHE BALLARD 

Seul Imprimeur du Roy, pour Ja Musique, et Noteur de la Chapelle de Sa Majeste. 
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AVEG PRIVILEGE DU ROY 



AU ROY 



SIRE, 

La bonte avec laquelle Vostre Majeste a deja entendu une partie de 

cet ouvrage, luy a fait une reputation bien au-dessus de mes esperances. 

Je ne scay si le Prologue et la derniere Feste que j'y ay ajoutez par 

ses Ordres meriteront le meme sort. Je ne presume point assez de moi 

pour oser l'esperer; mais au moins puis-je assurer V. M. que j'y ay 

travaille avec plus de zele et d'application qu'a tout le reste, si ce n'est 

avec plus de succez. Mon genie s ? est excite par les considerations les 

plus nobles; j'ay songe combien il me serait glorieux de contribuer en 

■ quelque chose a la Feste du monde la plus magniiique, et la plus digne 

" r d'un grand Roy. Enfin, Sire, j'ay toujours eu presents les seuls motifs 

-:? qui soient capables de me toucher, riionneur de plaire a V. M., 

:Z el la gloire de la delasser quelquefois des serieuses occupations que lui 

donne le soin de rendre ses Peuples heureux. La meme ardeur qui 

m'avait fait consacrer ma vie a son service des mes premieres annees, 

m'a encore anime dans cet ouvrage. Si j'ay eu le bonheur d'y renssir, ce 

One sera une nouvelle raison de mettre mes soins a perfectionner un 

.? ialenl que je voiie a V. M. et qui ne m'esl cher que par les occasions 

^ qu'il me donne de luy prouver mon zSle. Je suis avec le plus profond 

respect et le devotiement le plus en tier, 

.■■'--* Sire, 

de Vostre Majeste, 

Le tres-humble et tres-obeissant et tres-fidel 
serviteur et sujet : DESTOUCHES. 

Le 17 Decembre 1097. 
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Musique de DESTOUCHES 



INTRODUCTION 



Destouch.es (Andre-Cardinal), compositeur dramatique, est nc a Paris, 
en 1672. 

Dans sa jeunesse, il lit le voyage de Siam avec le pere Tachard, 
jesuite, a qui il promit d'entrer, d&s son retour en France, dans la 
Compagnie de Jesus. Mais plus tard, oubliant sa promesse, il prefera la 
carriere militaire, que son humeur inconstante lui fit bientot abandonner 
pour se livrer a Tetude de la musique. 

Isse 7 est le premier ouvrage qu'il ecrivit, et son instruction musi- 
cale etait encore bien incomplete. Les irregularites d'ecriture que le 
lecteur trouvera dans cet ouvrage, trahissent, en effet, Tinexperience de 
notre auteur, mais, a part ces lacunes techniques, il faut signaler une 
belle declamation pleine de grandeur et rappelant parfois les admirables 
recitatifs de Lully. Ses idees sont remplies de grace et de fraicheur et 
si Ton releve parfois un peu de monotonie dans cet opera, c'est plutot 
a Tauteur des paroles qu'il faut s'en prendre, qu'au musicien, qui n'a 
pas toujours eu l'occasion de montrer la fertilite de son inspiration. 

Isse, Pastorale heroique, d'abord en 3 actes et un prologue, fut repre- 
sentee pour la premiere fois a Trianon devant Louis XIV, le 17 decembre 
1697, a l'occasion des noces du due de Bourgogne. Cet ouvrage eut, des 
cette epoque, un tres grand succes, et, transforme en cinq actes et un 
prologue, il fut donne h six reprises differentes, en 1708, en 1719, en 



1721, en 1733, en 1741. II fut represents sans le prologue a Versailles 
devanl le roi Louis XV, sur le theatre des petits appartements, le 
20 novenibre 1749, avec la distribution suivante : 

Apollon. , Le "vicomte de ROHAN. 

Pan Le chevalier de CLERMONT. 

Iss6 La marquise de POMPADOUR. 

Boris. . , La marquise de MARCHAIS. 

Ritas Le marquis de la SALLE. 

Le grand-prelre de Dodonc Le due d'AYEN. 

Parmi les morceaux les plus remarquables, nous signalerons au pro- 
logue, le morceau intitule : Bruit de guerre, suivi de Pair de VHesperide 
Get air est superbe d'energie et decaractere. La declamation en est fort 
belle et Ton y decouvre les gernies inspirateurs de Gluck. L'intervention 
de Porchestre vient, coinnie chez le grand maitre allemand, renforcer 
Pexpression des paroles, et les vocalises qui ornent ce morceau sont Men 
dans la caracteristique de Pepoque. 

Remarqaons encore, dans le prologue, le clioeur : « Charmants hautbois. » 

Au l er acte, le joli andante : « Quand on a souffert une fois », le duo 
de Philemon et Pan, les airs de ballet, le chceur de bergeres. 

Au 2 e acte, le duo de Pan et Doris ; au 3% le bel air de Pan : 
« Sombres deserts, la grande scene des Pretres » ; au 4 e , Pair d'Isse, et 
enfin au 5 e acte, le cliarmant air de Doris concertant si ingenieusement 
avec les flutes. 

On raconte qu'a Tissue de la premiere representation d'Isse, Louis XIV, 
ravi de Pouvrage, fitremettre a Destouches une gratification de 200 louis, 
declarant que « depuis la mort de Lully, aucune musique ne lui avail 
fait tant de plaisir ». 

La celebre basse, Chasse, (createur du role d'Hercule) avait des preten- 
tions a la noblesse et s'etait retire du theatre. Apres s'etre ruine dans 
une entreprise, il voulut reparaitre a VOpera dans le role qu'il avait 
cree. On tit a ce sujet Pepigramme suivante : 

Avez-vous entendu Chasse 

Dans la pastorale d'Isse 1 ? 

Ce n'est plus cetie voix lonnante, 

Ce ne sont plus ces grands eclats ; 

C'est un gentilhomme qui chante 

Et qui ne so fatigue pas. 

Deux parodies ont ete faites sur Isse : Tune de Dominique, les 






Amours de Vincennes, et l'autre de Romagnesi, les Oracles, ont ete repre- 
sentees au Theatre-Italien . 

Apres avoir ecrit Isse, Destouches comprit la necessite de completer 
ses etudes harmoniques, mais il est a remarquer que devenu plus habile, 
il fut generaienient moins heureux dans ses inspirations. Cependant, 
quelques-uns de ses ouvrages jouirent d'une certaine vogue. Isse fut 
suivi (VAmadts de Grece (1699), de Marthesia (meme annee), d'Omphale 
(1701), (un grand succes) du Carnaval et la Folle (1703). En 1712, il donna 
Callirhoe. Get ouvrage, quoique ayant reussi, ne plut pas a tout le 
monde, et c'est par les vers suivants qu'un rimeur caustique exerca sa 
verve railleuse : 

Hoy (1) siffle 
Pour Fetre encore 
Fait eclore 
Sa Callirhoe : 
Et Destouches 
Met sur ses vers 
Une couche 
D'insipides airs. 
Sa musique 
Quoiqu'etique 
Flatte et pique 
Le gout des badauds. 
Heureux travaux ! 
I/ignorance 
Recompense 
Deux nigauds. 

(1) Autcur du poeme de Callirhou. 

En 1714, il donna Telemaque, en 1718, Semiramis, en 1725, les Elements 
en collaboration avecLalande, et enfin en 1726, les Stratagemes del' Amour. 

Nous avons dit qu'Isse avait ete represente dans Forigine a Trianon - 
la mise en scene etait particulierement brillante. Quant au sujet de la 
piece, Fauteur Fa expose dans ce vers qu'il a mis en tete de son oeuvre : 

Ut Phoebus pastor Macarei deluserit Issen. 

(Me'tamorph., lib. IV.) 

u Comment Apollon en berger trompa Isse. » 

Dans le prologue, le theatre represente le jardin des Hesperides. Les 
arbres sont charges de fruits d'or ; et Ton decouvre dans le fond Fentree 
de ce jardin, defendue par un dragon qui vomit incessamment des 
flammes. Les Hesperides forment la premiere entree. Un bruit de guerre 
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interrompt leurs jeux, etl'on decouvre Hercule qui approche du monstre, 
le terrasse et Pimmole. Jupiter descend du ciel et felicite Hercule en 
ces termes : 

Que ton bras se repose ainsi que moa tonnerre. 

Mon fils, termine tes travaux. 

Jouis toi-meme du repos 

Que ta valeur donne a la terre. 

Venez, peuples, accourez tous. 

Jouissez de la paix, accourez tous, 

Les fruits en sont pour vous. 

II n'en yeut que la gloire. 

Les peuples accourent alors et temoignent leur allegresse en chantant 
des choeurs. Le prologue n'a aucun rapport avec la pi^ce. C'est une 
allegorie dont La Motte exprime le sens dans les termes suivants : 

« Le jardin des Hesperides represente l'abondance ; le dragon qui en defend Ten- 
» tree y signifie la guerre, qui, suspendant le commerce, ferme aux peuples qu'elle 
» divise, la voie de l'abondance ; enfin, Hercule qui, par la defaite du dragon, rend 
» ce jardin accessible a tout le monde, est rimage exacte du Roi, qui n'a yaincu 
» tant de fois que pour pouvoir terminer la guerre, et rendre a ses peuples et a ses 
» voisins l'abondance qu'ils souhailaient. » 

Les courtisans eussent eu mauvaise grace, certes, a ne pas trouver 
l'opera fort beau, et Ton concoit aisement qu'il n'ait pas deplu au roi 
Soleil. 

Les decors changeaient aussi frequemment que de nos jours. Au l er acte, 
on voyait un liameau. Au 2° acte, le palais d'Isse et ses jardins. Au 3% 
la foret de Dodone. Au 4 e , une grotte habitee par l'Echo, le Sommeil, 
les Songes, les Zephirs et les Nymphes; quant au 5 e acte, la scene 
repr6sentait « une solitude » qui se transformait bientot apres en un 
palais magnifique. On voyait alors les Heures qui (comxne dans nos 
feeries d'aujourd'hui) descendaient du ciel sur des nuages, ainsi que 
tout le cortege du Dieu du jour. 

L'opera se termine par un choeur general celebrant FHymen etl'Amour, 
cliante par des troupes de peuples des quatre parties du monde, desi- 
gnees sous le nom de « troupes d'Europeens, de Chinois, d'Americains 
et d'Egyptiens, le tout des deux sexes ». 

Destouches fut surintendant dela musique du roi et inspecteur general 
de l'Opera depuis 1743. II mourut a Paris, en 1749, a l'age de 77 ans. 

Hector SALOMON 
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PASTORALE HEROIQUB EN 5 ACTES EX TJ> T I'ROEOGUE 

Paroles de Li MOTTE, de rAcademie frangaise 

Musique de DESTOUCHES 

SURINTENDANT DE LA MUSIQUE DU ROI ET IIVSPECTEUR GENERAL 1)K SON ACADEMIE DE MUSIQUE 

Representee devant le Uoi,k Tmnoiijle 17 decembre 1697, par Y Academic royale 

de Musique 



PERSONNAGES 



PERSONNAGES DU PROLOGUE PR1NCIPAUX INTERPRETES DE LA CRF.ATI 



La Premiere llesperide La D llc DESMATINS. 

Hercule Les sieurs HARDOUIN. 

Jupiter — THEVENARD. 

Chomr et troupe d'llesperides. 
Troupe de Peuplcs. 



PASTORALE 

PERSONNAGES * ACTEURS 

Apollon, de-guise en berger, sous le nom de Philemon Les sieurs DU MESNY, 

Pan, deguise en berger. confident d'Apollon ... — DUN, 

Hilas, berger _ THEVENARD, 

Un Berger BOUTELOU, 

Le Grand Pretre de la font de Dodone — HARDOUIN, 

ls$6 nymphe, fillc de Macarce Les D" os ROGHOISet DESMATINS 

Doris, soeur d'Isse — MOREAU, 

Suite d' Hilas, representant des Plaisirs, Troupes de Bergers, de Bergeres, de PrCtres 
el de Paysannes, Troupe de monstres, Troupes de Faiines, de Dryades, de Silvains et 
de Satyres, Troupes de Zephirs, Troupes d'Europcens el d'Europeennes. Troupes d'Amd- 
ricains et d' Americaines , Troupe de Chinois ,el de Chinoises, Troupes d' Egyptians et 
d'Egyptiennes. 



TABLE THEMATIQUE 



OUVERTURE 1 

PROLOGUE 

Les Hesperides (solo et choeur). — Nous jouissons ici 3 

•Choeur. — Que de nos plus doux chants 7 

Am pour les Hesperides. (ballet) 10 

Bruit de Guerre 14 

Choeur des Hesperides. — Dieux 1 Quel succes 1 . 18 

Am (Hergule). — Graignez-vous que mon bras 21 

Air pour la descente de Jupiter • . . 22 

Am (Jupiter). — Que ton bras se repose 23 

Choeur. — Allons, allons, accourons tous 26 

Premier air pour les peuples (ballet) 33 

>Premier et deuxieme men uet 34 

La premiere Hesperide (air*). — Que ces lieux sont d'heureux asiles ! 3d 

Deuxieme air pour les peuples (ballet) 36 

•Prelude et Air de la premiere Hesperide. — Beaux lieux ! 37 

Am de Trompettes 39 

Choeur. — Gharmants hautbois, douces musettes 40 

Am (Jupiter). — Alcide, ce grand jour 48 

Entr'acte 50 

AGTE PREMIER 

Air (Philemon). — Quand on a souffert 52 

Duo (Philemon, Pan). — A qui vous plaignez-yous 55 

Air (Isse). — Heureuse paix 60 

Duo (Doris, Isse). — J'aime a vous voir 63 

Am (Doris). — Quand un doux penchant 67 

Marche - 69 

Air (Hilas). — Nympbes, jugez ici 69 

Choeur. — Aimez, aimez 73 

Deuxieme Air (ballet) 81 

Choeur de Bergeres. — Les doux plaisirs 82 

Passe-pied (ballet) 83 

Recit (Hilas et Isse). — Sans succes, belle Isse 85 

Choeur. — Aimez, aimez 88 

Entr'acte 90 

AGTE II. 

Air et Recits (Isse, Doris, Philemon). — Amour, laisse mon coeur ...... 91 

Duo (Pan, Doris). — Ne songez point a m'eYiter 99 

Marche. 109 

Choeur. — Changeons toujours dans nos amours 110 

Premier Air (ballet) 115 

Le Berger. — Formez les plus doux nceuds 116 

Choeur. — Fornicz les plus doux noeuds 117 

Deuxieme Am (ballet) - 121 

Gigue (ballet), 122 
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Ant (Doris). — Des oiseaux de ces lieux charmanLs 124 

Premier Rigaudon. 127 

Deuxieme Rigaudon . 127 

AGTE III. 

Duo (Philemon, Pan) . — La Nymphe est sensible a mes vceux 129 

Air (Pan). — Sombres deserts 134 

Recits (Hilas, Isse). — Gruelle, vous souffrez ici 138 

Duo (Pan, Doris). — Doris, je volls cherche en tous lieux 144 

Marche 154 

Air (le Grand Pretre). — Ministres reveres 155 

Ghoeur. — Commencons nos mysteres 156 

Air (le Grand Pretre). — Arbres sacres 158 

Prelude pour le Grand Pretre 162 

Air (Grand PretreJ. — Mais deja dans chaque branche 162 

Giioeur. — Ghantons, chantons Isse 166 

Premier Air pour les Eaunes (ballet) 175 

Air (uneDryade). — Ici les tendres oiseaux. 176 

Premier Passepied (ballet) • 179 

Deuxieme Passepied (ballet) . . 179 

Entr'acte. Air de Trompettes * 181 

AGTE IV. 

Air (Isse). — Funeste amour . . . , 182 

Ghoeur et Isse. — Belle Isse 187 

^Sarabande 191 

I SS £. _ G'en est fait 192 

Air (le Sommeil). — Songes, pour Apollon 194 

Air(Hilas). — Que vois-je ! c'est Isse 196 

Duo (Isse et Hilas). — Qu'ai-je pense ? 200 

Regit (Pan, Isse). — Philemon, belle Isse. 204 

Entr'acte 205 

ACTE v. 

Air (Doris). — Ghantez oiseaux. . 207 

Duo (Pan, Doris). — Quel sujet a conduit Doris 211 

Air (Pan). — Heureuse mille ibis 217 

Duo (Isse, Philemon). — Non, je ne puis me rassurer 219 

(Apollon, Isse, les Heures) ............ 232 

Marciie des Nations 232 

Ghoeur. — Que tes plaisirs sont doux 1 233 

Air pour les Europeens (ballet) 243 

Menuet *..... 244 

Gouplet (Une Europeenne), — Ah! que d'attraits 244 

Ghoeur. — Ah! que d'attraits. . 245 

Air des Americains (ballet) 248 

Couplet (Un Americans 1 ). — Pout-on jamais braver l'amour 249 

Am pour les Egyptiens (ballet 25^ 

Air des Chinois (ballet) 253 

Ghoeur. — Que tes plaisirs sont doux ! 
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Le Theatre repre'sente la Foret de Dodone. 
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